
Circulation et mise en œuvre des modèles de reddition de compte : les cadres d’impacts qualitatifs et les conseils des arts
Thème général
Depuis plus de quatre décennies maintenant, le secteur culturel tente de mettre de l’avant l’importance de sa contribution à l’économie en espérant maintenir leur soutien, voire obtenir davantage de financement des pouvoirs publics. Le bilan de l’effet de ces discours donne des constats mitigés. Depuis quelques années, de nouvelles manières de rendre compte des impacts de la culture ont émergés. Les grands organismes publics de soutien à la culture sont devenus de nouveaux des espaces pour réfléchir à de nouvelles manières de rendre compte des impacts des arts et du patrimoine. Ce panel met en relief les résultats d’une recherche CRSH développement partenariat menée en collaboration avec la Fédération culturelle canadienne-française portant sur l’élaboration et le déploiement des facteurs d’impacts qualitatifs. 
Première partie 
Des valeurs publiques aux impacts qualitatifs : pensée administrative et modes de production de nouvelles normes de reddition de compte. – Jonathan Paquette (Université d’Ottawa). 
Les valeurs publiques ont exercé une influence considérable sur la manière de penser et d’administrer les services publics (Moore 1995). Au Royaume-Uni, cette manière de penser le service public a participé à une transformation du langage et de la culture de la planification, mais aussi de la reddition de compte. Cette partie du panel s’intéresse au contexte des valeurs publiques et son influence sur la pensée managériale du secteur culturel au Royaume-Uni. Les valeurs publiques ont inspiré le développement d’un marché de consultation qui a traduit certains principes dans de nouveaux outils administratifs. En plus de discuter de cette production intellectuelle influente, cette présentation mettra en relief l’influence les dynamiques transatlantiques de circulation des idées à l’œuvre, de certaines firmes de consultation, en passant par le Department of culture media and sports (DCMS) jusqu’au Conseil de arts du Canada. 
Deuxième partie
Cadre d’impact qualitatif : principes et influence – Benjamin Boutin (Université d’Ottawa) et Idris Bachene (Université d’Ottawa)
Cette présentation met en évidence les grands principes des nouveaux cadres d’impacts qualitatifs qui ont été développés et présentés par le Conseil des arts du Canada en 2019. Il s’agit ici de faire un bilan sur le caractère singulier de ce cadre d’impact pour le secteur culturel, mais aussi de ses limites et des dynamiques de diffusion à l’interne. Cette partie du panel porte aussi une réflexion sur l’influence et les enjeux normatifs associés à l’adoption d’un tel cadre de reddition de compte par le Conseil des arts du Canada. 

Troisième partie

Le cadre d’impact qualitatif comme outil de reddition de compte et sa rencontre avec le milieu artistique et patrimonial – Alexandre Schiele (Université d’Ottawa)
Cette troisième présentation aborde une étude de terrain menée auprès d’artistes francophones en situation minoritaire. Les données mettent l’accent sur la manière dont les artistes pensent à leur impact (pour leur carrière, dans leur discipline et pour la société). Il confronte certaines hypothèses du cadre d’impact qualitatif aux réalités et aux manière de penser des acteurs du milieu. 
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